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Les personnages des tableaux de Mathis Collins viennent du 
carnaval, du théâtre de marionnettes ou de la vie parisienne. 
Celui qui t’acceuille à l’entrée, c’est Polichinelle, le roi du 
carnaval ! Mais sous leur couvre-chef, tous ces personnages 
semblent avoir un même air de famille... Et pour cause, ce sont  
toujours des autoportraits de Mathis  !
? kézako ? Un couvre-chef est un accessoire qui couvre la 
tête (Caput en latin : chef ou tête). Un autoportrait est une 
œuvre dans laquelle l’artiste se représente lui-même. 
à toi de jouer ! Rend à chaque personnage son couvre-chef !

CHAPI-CHAPEAU !

LE BERET DU 

PARISIEN
LE CHAPEAU DE 

POLICHIN
ELLE

LE BONNET À POMPOM 

DE PIERROT

LE BICORNE DU 

GENDARME
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La plupart des tableaux de l’exposition sont des bas-reliefs. 
Mathis utilise une gouge pour creuser la planche de bois et 
faire apparaître une scène ou des personnages. Ensuite, il 
teinte en couleurs et ponce le bois pour souligner le dessin.
? kézako ? Le bas-relief est une sculpture où le sujet se 
détache très peu du fond sur lequel il apparait, à cheval entre 
le tableau en 2 dimensions et la sculpture en 3 dimensions. 
Une gouge est un outil tranchant utilisé dans le travail du bois.
à toi de jouer ! Placés dans cet ordre, ces petits tableaux 
pourraient raconter une histoire... À toi de l’inventer !

QUELLE HISTOIRE !

--------------------------------------------------

--------------------------------------------------

--------------------------------------------------

--------------------------------------------------

--------------------------------------------------
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Ce que tu entends dans l’exposition, c’est une musique 
composée par Mathis pour un orgue de barbarie. Quand la 
radio n’existait pas, c’est cet instrument qui, de foire en foire, 
permettaient aux habitants des villages éloignés de découvrir 
un répertoire musical qui leur était jusqu’alors inconnu.
? kézako ? Un orgue de barbarie est un instrument de musique 
mécanique à vent. La manivelle actionne des soufflets dont le 
souffle produit des sons en passant par les tuyaux de l’orgue. 
La mélodie est dictée par un système de carton à trou.
à toi de jouer ! Demande «Aline» et fais chanter tes parents !

ORGUE

J’avais dessiné sur le sable
Son doux visage qui me souriait
Puis il a plu sur cette plage
Dans cet orage, elle a disparu

Et j’ai crié, crié «Aline!» pour 
qu’elle revienne
Et j’ai pleuré, pleuré
Oh j’avais trop de peine

Je me suis assis auprès de son 
âme
Mais la belle dame s’était enfuie
Et je l’ai cherchée sans plus y 
croire
Et sans un espoir pour me 
guider

Et j’ai crié, crié «Aline!» pour qu’elle 
revienne
Et j’ai pleuré, pleuré
Oh j’avais trop peine

Je n’ai gardé que ce doux visage
Comme une épave sur le sable 
mouillé

Et, et j’ai crié, crié «Aline!» pour 
qu’elle revienne
Et j’ai pleuré, oh, pleuré
Oh, oh j’avais trop de peine
Aline! Aline! Aline!»
Et j’ai crié, crié «Aline!» pour qu’elle 
revienne
Et j’ai pleuré, pleuré, pleuré
Oh j’avais trop de peine
Et j’ai crié «Aline! Aline! Aline!
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Mathis Collins s’inspire beaucoup des arts forains. Il met 
en scène des personnages, des jeux et des objets qu’on 
retrouvait dans les fêtes foraines au 19ème siècle. Le jeu de 
passe-boules, par exemple, était très apprécié : on devait 
jeter la balle dans la bouche grande ouverte d’un personnage. 
Si la balle passait dans le trou, c’était gagné !
? kézako ? Les arts forains rassemblent les objets et décors 
créés pour les fêtes foraines : les manèges, les théâtres de 
marionnettes, les jeux de tirs…
à toi de jouer ! Combien de cibles de tir peux-tu compter ?

DANS LE MILLE !

Réponse: 10
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Pour ses « Autoportrait poulet », Mathis recupère des 
baguettes de bois sculptées de motifs qui étaient utilisées 
en marqueterie. Ils composent avec des collages où un petit 
personnage-poulet (C’est encore Mathis!) se suspend aux 
branches d’arbres géométriques.
? kézako ? La marqueterie est une technique de décoration 
de meuble. Pour orner les meubles, les ébénistes utilisent des 
baguettes de bois sculptées (comme Mathis).
à toi de jouer ! Chaque baguette appartient à un tableau. 
Sauras-tu les retrouver ?

PETIT POULET
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Dans ce tableau, Mathis Collins se déguise en Poulbot, enfant 
pauvre de Paris, aux grands yeux, large sourire et joues 
rouges. Les Poulbots sont des enfants des rues, malicieux et 
espiègles, ce n’est pas les derniers pour faire des bêtises... 
Celui-ci tente d’éteindre un incendie !
? kézako ? Les « Poulbots» tirent leur nom de celui qui les a 
peint : Francisque Poulbot. Il vivait à Montmartre et tentait de 
les aider à sortir de la rue.
à toi de jouer ! Trouve 5 points communs et 5 diff érences 
entre les deux tableaux.

POULBOT

Réponse: Points communs : sourire, joues rouges, yeux bleus, pipi, chaussures / Diff érences 
: Tour eiff el est devenue Notre-Dame incendiée, cheveux, béret, cigarette, fesses nues.



À côté du poulbot, devant la cathédrale en feu, Mathis s’est 
representé sous les traits d’un caricaturiste. 
? kézako ? Une caricature est un dessin où l’artiste va 
exagérer et déformer certains traits du visage pour faire rire.
à toi de jouer ! Caricature qui tu veux dans l’exposition !

T’EXAGÈRES !


